Lec loupe et lec brebic

Aprés mille ang et plus de querre déclarée,

Lec Loups firent la paix avecque lec Brebic.

Cétait apparemment le bien dec deux partic ;

Car ¢i lec Loupe mangeaient mainte béte égarce,

Lec Bergere de leur peau ce faicaient maints habite.
Jamaic de liberte, wi pour les paturages,

Ni d'autre part pour lec carnagec :

Ile ne pouvaient jouir quen tremblant de leurs biens.
(a paix ce conclut donc : on donne dec otages ;

Lec Loups, leure Louveteaux ; et lec Brebis, leure Chienc.
(échange en étant fait aux formee ordinaires

Et réqlé par dec Commiceaires,
Au bout de quelque temps que Mescieure les Louvate
Se virent Loupe parfaite et friands de tuerie,

Il vous prennent le temps que dane la Bergerie



Megcieurs lec Bergers nétaient pas,

Etranglent la moitié dec Aqneaux les pluc gras,
Lec emportent aux dents, dang lec boic ce retirent.
Ile avaient averti leurs gens cecrétement.

Lec Chieng, qui, cur leur foi, reposaient cirement,
Furent étrangléc en dormant :

Cela fut <itot fait quia peine il le centirent.

Tout fut mic en morceaux ; un ceul nen échappa.
Noug pouvone conclure de I

Qu'l faut faire aux méchante querre continuelle.
(& paix ect fort bonne de <o,

Jen convieng ; maic de quoi cert-elle

Avee de¢ ennemic cane foi ?
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